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Congrès Internationaux. Ceux-ci surpassent infiniment le nôtre, sauf 
en un point. Grâce à votre présence, Eminentissime et Révérendissime 
Seigneur, nos fêtes eucharistiques prennent un caractère auguste, une 
pompe et une majesté qui suppléent en quelque sorte à ce qui peut leur 
manquer par ailleurs, et qui les égalent presque à ces solennelles assises 
où les éléments épars du monde catholique se fondent en l’unité d'un 
même sentiment, et poussent des acclamations dont l’écho retentit dans 
l'orbe entier des terres, “toto terrarum orbe”. Votre pourpre, Eminence, 
couleur du sang “de l’Agneau qui a été immolé’’, fait à notre blanche Hostie 
une parure de gloire telle que l’Eglise n'en a pas de plus radieuse à lui 
présenter. Aussi, ne savons-nous comment vous exprimer notre gratitude 
d’avoir bien voulu accepter de venir présider les suprêmes séances d’un 
congrès régional qui revêt ainsi, grâce à Votre Eminence, une dignité su­
périeure, et se hausse aux plus vastes proportions. Au nom de Mon­
seigneur l’Evêque de Nicolet, dont nous sommes en ce moment l’humble 
interprête, et qui vous dira lui-même ce soir, sa joie et sa reconnaissance 
filiale, au nom des prêtres et des fidèles accourus avec un si bel esprit de 
foi à nos réunions saintes, au nom de cette paroisse de Victoriaville, qui 
ne s’est jamais vue à tant d’honneur, et qui, abîmée aujourd’hui dans l’ado­
ration du Dieu d’amour, puise, dans la ferveur même de sa contemplation 
et de sa prière, une intelligence plus vive du sens attaché à votre visite, 
au nom de tous, permettez-nous de vous formuler, Eminentissime et Révé­
rendissime Seigneur, le merci le plus profond et le plus ému.

Nous avons bien dit: le sens attaché à votre visite. Votre venue, en 
effet, Eminence, a une signification très précise à la fois et très large, et 
nous nous hâtons d'en dégager la leçon et comme le symbolisme. En nous en 
accordant l'immense honneur, Votre Eminence se trouve en même temps 
accomplir un acte qui s'harmonise avec sa mission officielle parmi nous, et 
avec l’objet en vue duquel tous les Congrès Eucharistiques sont institués. 
Si nous regardons, Eminentissime et Révérendissime Seigneur, à toutç 
votre carrière archi-épiscopale, et spécialement à votre œuvre des quinze 
ou vingt dernières années, il semble bien que votre pensée et tout l’effort 
de votre apostolat aient tendu vers ce but: faire avancer le règne social 
de Jésus-Christ, faire reconnaître par tous son unique et incommunicable 
royauté. “Oportet Christum regnare”. Il faut que le Christ commande, 
il faut qu’il soit salué comme le Maître des peuples! Telle est votre devise. 
Tel est l'idéal à la réalisation duquel se sont employées votre science 
théologique et scripturale, votre connaissance des troublantes questions 
modernes, l'influence que vous conféraient vos vertus et vos dignités. 
Saint Paul parle de la diversité des dons surnaturels répartis entre les 
premiers ministres du Seigneur; et la variété merveilleuse de ces charismes 
constitue un ensemble qui fait que l’Eglise Catholique ne manque d’au­
cune beauté essentielle et que ses moyens d’action sur les âmes prennent 
toutes les formes et s’adaptent à toutes les exigences de temps, de milieux 
et de personnes. La fin de tout apostolat est unique: le salut. Mais.
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